
Petite présentation : 
Bac S en 2007 en métropole, mention AB. Départ seul sur l’île de la Réunion. 

Deux ans dans la meilleure prépa, la BCPST du Lycée Roland Garros (de 2007 

à 2009), admissible aux concours Agro et Véto, admis à l’Agro mais pas assez 

bien classé pour Véto, donc 5/2 faite à Pierre de Fermat (rapprochement avec ma 

famille, sinon je serais bien resté à la prépa du Tampon). Obtention du concours 

Véto, et enfin école vétérinaire (but voulu depuis l’enfance) dans la meilleure 

école, celle de Toulouse (http://www.envt.fr/). Actuellement en deuxième année. 
 

Peux-tu nous décrire ton futur métier :   
L’école Véto ouvre un panel d’activités très large, clinique, recherche fondamen-

tale,  pharmacie, contrôle hygiène, douane…management…enseignement… 

 

Un petit mot pour les élèves actuellement en BCPST :  
Il faut croire en toi, rien n’est un obstacle , on peut toujours compenser, moi je 

suis vraiment très nul en langue (demandez a Mr Pujol) mais je savais que je vou-

lais faire véto, alors j’ai sacrifié beaucoup de choses, séparation pendant deux ans 

de ma famille, des heures de travail qu’il vaut mieux ne pas compter, des week-

ends et des vacances disparus pendant cette période, il ne faut regarder que ce 

qu’on veut, avancer avec une motivation d’acier car le bonheur d’être à l’école 

Véto pour ma part en valait vraiment la chandelle. Tes profs te créent vraiment un 

cadre super pour bosser, alors fonce… 

Et si tu te dis que les prépas en métropole sont mieux, non, moi j’ai fait les deux 

et je le dis haut et fort, c’est grâce a ce qu’on m’a appris à la Réunion que j’ai eu 

mon concours, tu as des profs très motivés, qui sont là pour toi, à ton écoute, ce 

que je n’ai pas vraiment retrouvé là ou j’étais en métropole. 

Les anciens de la BCPST  
du Lycée Roland Garros : 

 

Steve Manon, élève en deuxième année  
à l’Ecole Nationale Vétérinaire de Toulouse. 

Parle-nous de ton école, l’ENVT (Véto Toulouse) :  
  

A l’ENVT, la masse de travail est là mais puisque c’est ce qu’on veut faire, cela ne 

pose pas de problème ; je ne travaille ni les soirs ni les week-ends, sauf exception. 

Certains cours comme l’anatomie, la physiologie, l’anapathologie, la zoologie… 

sont très intéressants, d’autre moins attirants comme la SMT (médicament pharma-

co…) ou la biochimie… mais on se rend compte qu’on a besoin de tout pour com-

prendre l’ensemble et faire les liens entre les matières. Un système est mis en pla-

ce, la ronéo qui nous permet de ne pas être forcément présent en cours magistral 

(souvent l’après-midi car le matin il y a les td), sauf quand c’est notre tour de pren-

dre le cours pour ensuite le distribuer à tous les participants de la ronéo. Ce systè-

me peut libérer du temps pour faire un petit job. 

La ville de Toulouse est très jeune, il y a de quoi visiter et faire la fête aussi. Le 

climat y est agréable. L’ambiance est GENIALLLLLLE… il y a des fêtes tous les 

vendredis soir, plus d’autres en semaine s’il y a des motivés. Il  y a des clubs rug-

by, foot, hand, volley, badminton, aquo terratrio, ornitho, un centre équestre sur 

l’école, un club sur le développement durable, des clubs de jeux de sociétés, bd, 

ciné…. Il n’y a pas de quoi s’ennuyer ! De plus l’école est au bord d’une petite ri-

vière pour aller se promener ou courir. 

En première année on a un stage à faire en clinique mixte (canin et rural) de 3 se-

maines, plus 1 semaine chez un éleveur. 

En deuxième année on a un stage de 6 semaines minimum hors clinique (parc, la-

bo, abattoir…) où on doit réaliser un mini-projet que l’on réalise souvent à l’étran-

ger, mais pas forcément. On doit obligatoirement faire 4 semaines à l’étranger du-

rant nos 5 ans. Il y a des correspondances avec l’étranger pour des échanges, des 

Erasmus… pour les intéressés. 
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